
Sainte-Anne, dans le Cici vous dtes haut placéc,
Vous tenez un haut rang au séjour dc- élus ;
Dieu meme de sa main, Dieu vous a couronn6c

Cgmme la Mère bien-almde
b la Rene des Saints la Mère.de Jésus.

Oh ! gloire à votre nom le Christ vous doit sa mère
L'univers racheté vouis doit son Rédempteur,
La Provence sa foi ; l'Eglise tout entière

Vit en paix sous votre bannière ;
Votre tombe est pour Apt un rempart protecteur.

A. Gxv.
(à suivre)
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SAINTPU ANNE PARTOUT PUISSANTE.

Alpena, Mich., 21 août 1888.
Bien cher'Monsieur,

Alpena est loin du monde, mais Si vous ne le connais-
sez pas, la bonne sainte Anne, elle, le connait très-bien.
D'abord mon église lui est consacrée, et elle fait
ensuite beaucoup de miracles chez nos bons Canadiens
du Michigan.

Il y a deux ans Madame Eugène Gougeon de cette
paroisse, tomba dangereusement malade. La maladie
fat longue et très-douloureuse. On n'oublia pas sainte
Anne. Mais la grande Sainte était sans doute au loin
prodiguant ses bienfaits. Peut-ôtre attendait-elle pour
éprouver la foi de la malade. La pauvre femme souf-
frait toujours, plongée dans des alternatives d'espoir,
de plaisir, et-souvent de découragement; car la mala-
die ne s'éloignait quelquefois que pour revenir avec
plus de force. Enfin elle fit vou de faire le pèlerinage
<le Sainte-Anne de Beaupré, et de publier sa guérison
dans les Annales, si elle était guérie. Sainte Anne
n'attendait que cela. La malade se mit à prendre-du
mieux, et sa condition s'améliorant chaque jour, elle
partit pour Sainte-Anne, encore faible et brisée, mais
la foi plus vive que Jamais. Ce long vôyage qui devait


